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Sur Ic total des ,Journt'•es de Trav,1ux 
de I 'au dcrnier (Voir !cur comptc rend u 
dans cettc meme revuc, tome XIX/1982, 
s{>rie Thefttre-1\1 usiq ue-Ciuenm ct st'•ric 
Heaux-Arts), la, Quatriemc - du 29 avril 
'82 - etai1., cousacree a deux exposes. 

Le premiN, 1n·{>;.;ente par Ion Caza.ban, 
elrnrge de rechcrchc;.; de th<-âtrc a l 'In­
;.;1.,itut susmentionnt'\, av,1i1., commc sujct 
Le << modele>> et Les styles d'interpretation 
du theâtre de Caragiale. Au (•ommem·t>­
nwnt, Ic << modele >> de jeu originaire pour 
Ies spectaclm; consacre:;; a cc dramaturgc 
sp caracterisa p,H un comiquc ;.;erieux, 
sl'!on Ies preferences de l'auteur meme 
(Jlll' !eH pn•miers mettcurs en scene (C. I. 
Nottara l't Paul Gu;.;ty) respcctcrent. La, 
symbiosl' <ks sentiments Vt'CUs l't iuter­
JH'l'tl's grnn•ment, parfoii-; path<-tiquenwnt, 
ct d 'un comiq ut' fondamental de situation 
l'I de la,ugagt', st>ra donc longtemps tl'lllW 
J)Olll' une trndition interpretatiYe, propre 
a tout spectaclc << claRsiquc >> elcs pieces 
ele Caragi,1lc. En sc Rervant de !'exemple 
ele q uelq ucs comeeliens representatifs, elont 
le jt'U de scene demeure memorable (l\laria 
Ciucurescu, Ion Brezeanu, Ion Anei-;tin, 
C. Vernei-;cu-Vîlcea), le conferencier mon­
tm que cette modalite de jeu an1it t'•it\ 
t'•tahlie par une contribution directe du 
clmmaturge qui, en verita,blc mctteur en 
scene, la determina dans le contexte des 
problemPs dl' metier, des conceptions et 
ele::; exigence::; de l'art du ::;pectaele en son 
tempR. C''ei-;t aim,i que << le modele>> de 
l'interpretation earagialicnne est le resul­
tat d'un proce::;sus createur de longue 
duree, impliquant Ies mutation::; requise::;, 
oit le dramaturge eRt, a son tour, inter­
vcnu a la maniere d'un modelage. 

De8 lors, l'<< authenticitc >> de l'image 
st·enique, le << naturel >> et la <<verve>> du 
jeu comique sont parmi Ies q ualites exi­
gee::; et wuvent rrwntionnee::; comme pre­
senteH dans l'intl'rpretation des comedit>s 
<le Caragiale dans une premiere periode 
(1879-1912). Mais, l'historien de theft1.,re 
a laisse trop facilement de câte certaine::; 
differences et contradictions se faiRant 
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parfoii-; jour dan::; ll's nombreuses interpre­
tationK de ces picceH. Entraîne qu'il l'etait 
par ll'K predilections et le gout de l'epoque, 
11 a omis deR particularites stylistiq ue::; 
apparaissant clan::; le jeu de scene de 
quelques autres acteurs (N. Hagiescu, 
Ghiţă DimitreRcu, V. Toneanu, Petre Liciu, 
CaHimir Belcot) qui, eux, onl au contraire 
utilii-;tî I 'ironie, le pprsiflagl', la parodie 
el 11 pt:>rsonnage rPJH't'sPnt(>. 

Pour conclure, l'image scenique a tra­
vcrs laquelle le public a cormu Ies come­
dil's de Caragiale aux premiers temps de 
!cur mise en scene est loin d'avoir ete 
monocordP, en tant que reRultat d'une 
formule de jeu unique. On peut donc 
affirmer qu'en (Mpit du fait que la tradi­
tion du spectacle caragialien ait souvent 
l'tll limitce a un (( modele >), en realite 
l'Ptte tradition est riehc et varit•e. Certaini,; 
slyleH d 'interpretation, bien q ue contro­
Yerst's et moini,; (( go{Hcs )) pour ]l'::, picces 
de Caragiale, ne n•prt'•sentent pourtant 
pas de eas i8oles; au contraire, ii::; ont 
fait souche en devenant le::; premi8sCH 
d'une autre possible tradition pour le 
thefttrc roumain ulterieur. 

C.I. 
* 

Le second Pxpose de la Journee fut 
celui de Răzvan TheodoreRcu, maître de 
rceherehes d'histoire ele !'art au meme 
Institut. C'etait un travail d'un caractere 
plu::; ::;peeial puisqu'il avait trait a l'Anti­
quite dans la zone de::; LettreR : Quelq11es 
11otes d'Eminescu sur l'art ancien. 

Compri::;es dans le ms. 2286 de la 
BARSR (Bibliotheque de !'Academie de 
la R. S. de Roumanie), ces notes repre­
sentent un rnateriel inedit, soit Ies refle­
xionR du poete roumain sur l'art antique 

HEV. ROU:,J, HIST ... un, si,I{JE THtATRE, '.l!USIQUE, CINlcMA, TO'.l!E XX, I'. 103-106, BUC,\Hl~ST, 198J 103 
https://biblioteca-digitala.ro / http://istoria-artei.ro 



104 

de I'Egypte, de Grece ct de Rome, eveil­
lees par l 'audition des cours qu'il fre­
quenta.it a l'Universite de Berlin et pa,r 
ses lectures personnelles. Le conferencier 
identifia Ies possibles sources du texte 
eminescien (lectures de l'reuvre de Hegel 
sur I'esthetique ct la philosophie de la 
religion, reproductions d'art de son tcmps, 
certa.ins ouvra.ges bien connus a l'epoque). 
Pa.rmi ces derniers, on mentionne tout 
particulicrement Ies planchcs de !'Album 
<< Denkmac!Pr aus Aegyptl'n mul Aethio­
pien ... >>, Berlin 18-!9-18:i9, publi{> par 
le professeur C. R. Lepsius dont Eminescu 
ava.it precisement suivi Ies cours a Hcrlin. 

PRL:SENCES ROUMAINES 
A L'l:TRANGER (1982) 

- li usicologit> -

R. Th. 

Le XIIP Congres de la Socil•te I ntl'r­
nationale de Mui;;icologie ava.it lien it 
Strasbourg du 29 ao(H n,u 3 septPmbn· 
1982, etant centn• sur le theme dt> << La 
mu8i(JUl' dans le rituel sacn• l't profane>>. 
En fait, le themP nP fut qu'un pr<-texte 
pour explorer un tres vaste champ ele 
problemps, marques d'ailleurs JHLI' Jps 12 
Tahle8 RondPs reunips autour ele sujl't s 
d'une grande diven;ite, clepuis la m11siq11e 
eourtoise << moyen et :-;ymbole du pou­
voir >> et jm,qu'aux piu:-; n•eentl':-; fornw:-; 
de manifrsta.tion mu:-;i(•a,k• marquc:-; d'un 
earnctere de 8peetack•. 

l\fai:-; l 'aecent princip,tl etait po:-;e Sl.I' 
l 'hi:-;toire de la mu:-;iq ue - envis,tgt>e sous 
l 'angle de :-;a dyna,mique, dl'H Jwrm,rnentp:,; 
1 ra.nsformation8 et connexions intervenant 
dans et entre Ies phenomenes. Pour l'op­
tique actuelle projetee :-;ur l 'hi:-;toire de la 
musique, nous sembla partieulierement, 
significative la note interdi:-;ciplinaire de:-; 
t hcmes proposes ainsi q ue l 'effort genera,! 
de mettre en evidence l 'agencement serre 
qui existe entre l'historiographic et l'ethno­
musicologie, bref l 'integra.tion des cultu­
res traditionnelles dans le contexte de 
l 'histoire. 

La culture mu8il'ale rouma,ine Ma,it pn•­
sente a ce Congres dans l'expose de Elena 
Zottoviceanu, maître de re:;herehes musi-

cologiques a l'ln:-;tit,ut d'Histoire 1le l'Art 
de Huearel'\t; elle presentait << L~t musi­
que dam; le ceremonial des cours princien•s 
de la Valachie et de la l\loldavie aux 
XVJC-XVIIIe :-;iecles >>. Les argunwnt:-; 
qu'elle apporta dan:,; le debat :-;ur lt• eon­
cept de musique courtoi:-;e et 8es informa­
tions inedites pour le :-;pecialiste d'Ocl'i­
dent, souleverent de8 commentaire:-; ckno­
tant I'interet avec lequel les participant:-; 
av,tient suivi la eommunication. Ain:-;i 
de:-; exempk:,; de la eulture rournaim• 
fun•nt invoques par Dimitrije StPfa11ov:e 
(YougoslaVil'), mu:-;icologue de taille mon­
diale et ~tmi de la Roumanie, au eourn 
1h•:-; dflmts conccrnant la repre:-;entation 
<IPH in:-;trum'.•nt:-; de mu:-;iq ue dans I 'icono­
graphie m1'di<-vale et la perpetuation de 
ht trauition b~·,mntine authentique <lan:-; 
la musique p:-;altique roumaine. Pareille­
nwnt, Detld Gojow_v (Allt>magm• clP 
I 'Oue:-;t), <lan:-; :-;on interTention :-;m· le thenw 
111':-; << }fanifl':-;tation:,; mu:-;icales <I 'aujour­
d 'hui aequfrm1t un caractl•n• de rile>>, 
,t])J)OI't,t l\•xpmple cll' c·ompo:-;i1P11rn rnu­
main:-; eontem1)()nti11:-; et :-;'01·1·u1m <le:-; for­
mes m•lJVeH q ui nai:-;:-;ent aet uel11•mPnt <IP 
l'inkrferenee Pll1re le sJWl'taele et la 
mu:-;ique, <'lltre le plan im,tru11w11t:tl et IP 
J>lan th<-,Hra.l, etc. 

Rl. Z. 

* 
Dit U ]'init iatin• d'un g'l'Oll]ll' <k m11:,;i1·0-

loµ;ue:-; J)()lonai:-; - qui Pll fment au:-;si ks 
org,tni:-;atem·s - , :-;ou:-; la din•1·tio11 d'Andr­
zej Szw,tllw, din·1·tem· de la Philhan11011ie 
Pomornka <11• B y1lgo:-;zc·z (Polog-ne), et 
:-;011:-; le haut patrorntgl' de l'U.X.l<.}.S.C.O., 
le Fl•Htival internationa,l << }lusiea Antiqua 
Europa!' Orientitli:,; >> ( B~·dgo:-;zez, :-;eptem­
bn• 1982) pa1Ternbit alors a H,1 VI" l'dition, 
an•e un nombre n•cord 1h• participant:-; : 
:i4, venu:-; <le onzp JHt.\'H. Le prestige 
:-;eiPntifiq m• de ee fr:-;tival itnnuel n'a 
<I 'aillem·:-; fait q ue c·roîtn•, a me:-;un· q ue 
Ies edition:-; :-;'aecumulaient, grft<·e a b 
eo11:-;tante participa,tion de }ll'rsonrutlitrs 
marquantp:-; du mornle mm,ical interna­
tiorntl, auxquelles chaque nouvelle reprise 
de la r<-union ajouta de:-; nom:-; de meme 
importanee ou a:-;pirnnt it, ht con:,;r\cra,tion. 
La Jf.A .E.C. est ain:-;i den•nue la piu:-; 
:-;ignifieative a,:-;:-;emhll'e d'Europe Orien­
tale autour de thi'•nw:-; 11" la mu:-;iqlw 
llll'tlieYale. 
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